Haine du pauvre

Ta guenille nocturne étalant par ces trous
(Lec rousceurs de tec poils et de ta peau, je [nime

Vieux cpectre, et clect pourquoi je te jette vingt cous.

Ton front cervile et bac na pac la fierté bléme :
Tu comprends que le pauvre ect le frére du chien

Et ne vae pas a/mpant ta lécine en poéme.

Comme un chacal cortant de ca pierre, 6 chrétien
Tu rampes & plat ventre apréc qui te bafoue.

Vieux, combien par grimace et par larme, combien 7

Mete & nu ta vieillecce et que la queuse joue,
(éche, et de meg vingt cous chatouille la vertu.

A bag 1. — lec deux genoux I.. — la barbe dane la boue !



Que veut cette médaille idiote, vie-tu ?
(argent brille, le cuivre un jour ce vert-de-grice,

Et je cuic peu dévot et je cuic fort téty,

Choicie. — Jetée ? alore, voici ma picce price.

Serre-la dang tes doigte et pence que tu lag

Parce que jen tienc trop, ou par cimple méprice.

— Cect le prix, ¢i tu nac pac peur, dun coutelas.

Stéphane Mallarmé (1842-1898)



